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L'Europe à l'envers

Vous
souvenez-vous encore du

début des années nonante
Vous souvenez-vous de nos

autorités helvétiques, qui nous ont
tout d'abord assuré que hors d'une
adhésion pure et simple de la Suisse à

la Communauté européenne de

l'époque, il n'y avait point de salut.

Vous souvenez-vous du quart de tour
fait ensuite en direction d'une simple
adhésion à l'EEE, déclarée étape sur le

chemin de la CE, avant d'affirmer à la

droite nationaliste que non, ce n'était

pas une étape vers ladite CE mais le

but ultime.
Vous souvenez-vous des discours des

politiques de l'époque, qui affirmaient

qu'il fallait faire confiance aux
autorités et que de toute façon il n'y
avait pas de solution de rechange.

Vous souvenez-vous des Cassandre

qui affirmaient avec la certitude des

économistes que, en cas - tout à fait

inimaginable - de refus d'adhésion à

l'EEE, la Suisse subirait une crise

épouvantable, chute vertigineuse du

franc suisse, montée spectaculaire du

chômage, blocage des importations et
des exportations, etc.

Vous souvenez-vous de ces groupes
d'activistes qui - dans les rues de

Berne et d'ailleurs - distribuaient ce

qu'ils avaient eux-mêmes nommé
l'acquis communautaire afin que le

peuple, - avant de le voter - lise
l'ensemble de ce qui n'était pas
encore le titre III d'un traité.
Et que s'est-il passé Un peuple,

pourtant habitué à lire et à voter des

propositions de modifications
constitutionnelles, a voté Nein le 6

décembre 1992. S'en est suivi une
crise politique et une perte de repères
des autorités et des gouvernants. Mais

point de crise économique au niveau
annoncé. Les autorités ont repris sans
conviction leur bâton de négociation

pour des négociations bilatérales,
dont deux lots sont déjà sous toit,
il est de tradition de moquer le retard

de la Suisse. Et pourtant le mois
dernier la Suisse votait la ratification
des accords de Schengen-Dublin,
ratifiant par là même un traité avec

une Europe politique dont elle ne

savait pas encore qu'elle allait attraper
une forte grippe'. On peut se

demander d'ailleurs s'il était
raisonnable de soumettre un traité
constitutionnel au référendum d'un

peuple français habitué à élire mais

beaucoup moins à voter. Boulette

politique, coup tordu, quitte ou
double, déchirure entre l'homme et la

fonction On ne le saura sans doute

jamais.
Treize ans après - il est amusant de

relire les pages du logiciel EEE-1NFO

que la Confédération avait largement
diffusé pour convaincre les électeurs
du lien direct entre un non et une
nouvelle glaciation. ]e le tiens à la

disposition des lecteurs qui
souhaitent le recevoir par email.
Et que dire de ce représentant de

l'ASIN, l'autre jour sur Radio Suisse

romande, qui au lendemain des

votations françaises demandait
à Micheline Calmy-Rey d'aller
immédiatement retirer la demande
suisse d'adhésion à l'UE. Mais oui, on
a tendance à l'oublier, mais ladite
demande est toujours dans les tuyaux
bruxellois. Certes, personne à la

Commission européenne ne songe à

la sortir du tiroir, mais évitons de nous
ridiculiser en allant... demander qu'on
nous la rende.

Difficile de conclure... mais nous

pouvons au moins - dans la rubrique
relations franco-suisses relever la

position du Parti fédéraliste de
Franche-Comté qui a déclaré - en

appui à sa demande de rattachement
de la Franche-Comté (1,1 million
d'habitants) à la Suisse - : "Si nous

devons rester en dehors de la construction

européenne autant le faire dans un pays où le

chômage est en dessous des 4 % et où le

pouvoir d'achat est nettement supérieur au

nôtre".

Vous nous avez demandé des offres de

tourisme à des prix raisonnables.
Notre ami Michel Goumaz vous en a

concocté quelques-unes et se joint à

moi pour vous souhaiter un excellent
été à vous, en Suisse, en France, en

Franche-Comté, en Europe, aux Etats-
Unis, en Turquie ou ailleurs

Philippe.Aluaume
@SUISSEMAGAZINE.COM

I-Il faut savoir que par le jeu des votes par
correspondance, une partie des Suisses se
sont prononcés sur Schengen-Dublin avant le
29 mai et donc avant le non français.
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